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— Nous accusons réception d’une nouvelle plaquette intitu­
lée : Alimentation de la Poule. In-16 de 20 pages. M J.-B. 
Plante, aviculteur bien connu, en est l’auteur, et M. P.-C. 
Laçasse, vice-président de Y Association des Éleveurs de Poules 
de Québec, en a fourni la substantielle préface.

On peut se procurer cette brochure chez l’auteur, à Stadaco- 
na, Québec, pour le prix de 25 cents l’exemplaire, franco. (Le 
Journal d'Agriculture et d'Horticulture, 15 août 1910.)

— Les Paroles de Jeanne d!Arc, par Mme Pierre Fro­
ment. Préface de M. J. Qui BERT, supérieur du séminaire de 
l’Institut catholique. In-,12 broché, 3 fr. (Ancienne Librairie 
Poussielgue. J. de Gigord, éditeur, rue Cassette, 15, Paris.)

En un temps où le culte de Jeanne d’Arc soulève dans le 
pays tout entier d’ardents enthousiasmes et appui ait aux bons 
Français comme un gage d'espérance, c’est une heureuse et 
féconde pensée que de publier une vie de la Bienheureuse 
racontée en quelque sorte par elle-même.

Avec une science impeccable, que permet de constater une 
documentation minutieuse, Mme Pierre Froment a extrait des 
vieilles chroniques, et surtout des deux procès de la condam­
nation et de la réhabilitation, toutes les paroles authentique­
ment attribuées à l'héroïque et sainte Pucelle, et avec un art 
consommé elle les a reliées entre elles par un court récit.

Mieux que dans un traité historique, la bonne Lorraine 
apparaît vivante à nos yeux. Nous l’entendons parler, et ses 
propos charment notre esprit, émeuvent notre cœur, fortifient 
notre bon vouloir ; car jamais on ne vit plus de finesse alliée à 
plus d’éloquence, ni tant de loyauté mise au service d’une foi 
aussi pure.

Désormais nul ne pourra écrire ou parler sur Jeanne d’Arc 
sans consulter ce beau livre. Le chrétien et le patriote en liront 
et reliront les pages, et y trouveront matière è de salutaires 
méditations ; le peintre et le sculpteur pourront y puiser le 
sujet d’inspirations géniales. Et, comme le dit M. Guibert 
dans une vibrante préface, volontiers ou appellera ce recueil 
« l’Evangile de Jeanne ».


